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ÉDITO

Oyez, oyez bonnes gens de Poulidor City, vous qui habitez l’éternelle deuxième des villes 
de ce canton: sachez qu’il ne suffit pas d’ajouter chaque année des milliers et des milliers 
d’habitants pour… exister! Non, vous – Yverdonnois  – vous existez vraiment, car vous avez 
Le Bourdon, un morceau saisonnier d’auto-dérision, fleurissant rituellement entre crocus et 
perce-neige, un genre de périodique que vous envie beaucoup la ville olym-qui-pique…! 

Vrai que l’insecte du Nord vaudois aurait pu imaginer l’élargissement de son plan de vol, 
exercer ses descentes en piqué au cœur de la capitale vaudoise, histoire – par exemple – de 
planter son dard dans les parties charnues des édiles-millionnaires jouant les Champions entre 
Château cantonal et place de La Palud.

Mais non, comme La Venoge, Le Bourdon a préféré 
rester dans la ville où il est né il y a exactement 130 
ans… et œuvrer sous le regard bienveillant de ce bon 
Pestalozzi! Avec ce recentrage, toute peau fréquem-
ment présente sur la place publique s’est bien entendu 
exposée à être une place d’atterrissage de choix pour 
cet insecte offrant à son dard acéré tout ce qui permet 
égratignures ou démangeaisons, en évitant les bles-
sures. Pas de quoi effrayer certain candidat tel le  
Dr Dé(sse)montés, piqué de partout vu son habitude de 
se la jouer solo, mais toujours prêt à dégainer la pom-
made électorale pour éviter les irritations.

Et l’insecte a eu raison car le labeur fut intense: avec 
des Bains -maintenant arrivés à Thermes, et avalés par un Boa(s), avec le Petit Globe qui se 
cherche un avenir pour ne pas se jeter au lac, et un Casino-Théâtre qui ne peut se la jouer 
Grange sublime même en chantant des Ave Gloria, l’année a été pleine de rebondissements.

A remarquer aussi que le dard de notre insecte n’est pas regardant sur l’épaisseur du cuir: il 
aime autant les Roses romances assaisonnées aux Citrons (enlevez vos masques, svp!) que le 
crayon d’un petit Père-Vert additionnant indifféremment les heures de patinage (pas d’images, 
ça va vous Tanner…) que les temps de paroles ou paragraphes de p.v. dus à certains collègues 
conseillers ou députés. 

Et si vous aimez  les méandres sportifs des entraîneurs qui n’entraînent plus, les mutations ves-
timentaires saisonnières de la signalisation routière en zone urbaine,  les municipaux qui se la 
jouent «tablette» ou la lutte «outrancière» contre l’alcool menée par les services sociaux, vous 
saurez que tout espace… y passe! Même la Place d’Armes, qu’on voyait déjà pleine d’automo-
biles dessous et couverte de verdure dessus a donné lieu à des Gaffes (allant sur les) nerfs… du 
PLR: comme quoi cet opuscule a tout pour plaire! 

Alors asseyez-vous confortablement et dégustez sans modération les travers rapportés de son 
survol par la bête, le tout mis en forme par un essaim de petites mains. Bonne lecture!

L’Essaim

Pas piqué, le Bourdon!
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YVERDON-LES-BAINS

Mézières a sa grange sublime, haut lieu de la dramaturgie 
populaire, et Yverdon-les-Bains a la sienne. Le seul point com-
mun étant la scène et, très exceptionnellement, les spectacles 

qu’elle accueille. 
Car notre grange à 
nous, c’est d’abord 
un restaurant qu’on 
apprécie au cœur 
de la ville. Et quand 
on parle de cœur, il 
faut bien admettre 
qu’Antonio a fini 
par y laisser le sien.  
Mais Dieu merci, ses 
enfants ont pris le 
relais, dans un res-
taurant qui a retrouvé 
de la superbe.

La Grange sublime

Chassez le naturel, il revient au galop. Rebaptisé Théâtre Benno Besson pour rendre hommage au 
grand metteur en scène d’origine yverdonnoise, le Casino a retrouvé, au bénéfice – ça frise l’abus de 
langage – d’une profonde rénovation, une fonction conforme à sa dénomination. En effet, on y joue 
à nouveau. Et pas seulement sur scène. C’est d’ailleurs dans les coulisses, pour ne pas dire les tré-
fonds, que les deniers des contribuables disparaissent. En effet, le coût des travaux, estimé à 4,39 
millions de francs, va largement dépasser les 6 millions ! Cinquante pourcent de plus-value – en vrais 
politiques, restons résolument positifs – pour notre patrimoine rococo.
Mais comment expliquer un tel dépassement? Le karcher a détérioré les moulures. Et comme tout 
vieux bâtiment, il nous réservait des surprises, plaide la municipale de l’urbanisme. En bonne avo-
cate, commise d’office, Gloria préserve ses troupes. En particulier le chef de service, un ours replié 

dans sa tanière et coupé du monde 
depuis qu’il a renoncé au téléphone 
portable. En avait-il marre des 
récriminations de ceux qui paient à 
l’insu de leur plein gré?

A l’heure où la Municipalité émet un avis de tem-
pête sur les finances communales, il serait peut-être 
temps de revendiquer une vraie licence de casino. 
Après tout, les bandits manchots contribueraient à 
remplir la caisse. D’accord, d’accord, ce n’est pas 
une histoire à l’eau de rose. Pour la couleur, on vous 
laisse découvrir la façade ravalée.

On joue à nouveau au Casino

Si on pouvait jouer le 
dépassement du budget du 

casino au casino....

«On n’a pas froid aux yeux au Musée de la 
Main!» � Francesco Panese,  
� directeur dudit musée, Lausanne

«Construite par des artisans locaux, la cave 
n’a mis que six mois pour sortir de terre».
� Pierre Thomas,

� journaliste et dégustateur  
� de vin.

Bulles de Champignac
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YVERDON-LES-BAINS
Rocky II

Je suis un toutou qui nage en plein bonheur. L’an 
dernier, sur le ton de la confidence, je vous avais 
parlé du coup de foudre de mon maître Kéké. Le 
voir finir dans l’alcôve de la ministre de la culture 
était aussi surprenant qu’inespéré. Du coup, je 
me suis retrouvé dans une garçonnière au cœur 
de la ville, îlot de tranquillité d’autant plus appré-
cié que mon chef avait perdu son bleu. 
Je l’avais pourtant averti: avec son carrosse vert il 
n’allait pas passer inaperçu. Heureusement, Nat 
était là pour le sauver de la déprime. Seul, j’au-
rais sombré et hurlé au loup. D’autant plus qu’il a dû lâcher plus de 8000 francs dans la procédure 
Via Bitura. Cela en fait des croquettes. De quoi nourrir des congénères jusqu’à Rocky V.
Mais depuis Noël, les bonnes nouvelles se suivent. Mon chef est non seulement vert comme un 
citron (ça c’est Chouchou qui me l’a dit), mais en plus ils vont acquérir un petit nid douillet, rien 
qu’à eux, du côté de Gressy. Je vais vraiment me sentir bien dans cet ancien moulin, avec des 
champs à perte de vue et une forêt rien que pour moi et deux ânes comme compagnons de jeu. 
Je ne pouvais pas rêver d’une meilleure retraite. Nat non plus. Car elle va quitter la Muni pour 
se consacrer rien qu’à moi. Je sais, je suis un chien d’exception.

On connaissait les voleurs de chevaux (au Far 
West), les voleurs de poules (les renards), les 
voleurs de haut vol (les pickpockets) mais on 
ne connaissait pas encore les voleurs de… 
lettres! Eh bien voilà, c’est arrivé, et dans 
le centre névralgique de cette bonne ville 
d’Yverdon-les-Bains en plus: l’Hôtel de ville 
en a été une des premières victimes.

Son ascenseur s’avère être 
le théâtre d’une sombre 
attaque contre le français. 
Son rez n’est plus que 
«chaussé», ce qui indique 
bien les basses-œuvres 
qui nous guettent à cette 
époque où se multiplient 
les tentatives de révo-
lution orthographique: 
armez-vous bonnes gens, 
ne laissons pas le rez se 
déchausser pour tom-
ber dans la gadoue de la 
chaussée, eh, eh, eh!

L’Hôtel de ville, 
c’est le pied !

Nourries aux citrons verts.  
Ca va être parfait pour la  

prochaine saison!

Mouquin 
muet et concentré. 

C’est ce qu’on  
appelle un  
instantané!

DvS…pas 
encore le 

retour
Son sourire, son cor-
dial salut, sa joie de 

vivre, sa convivialité… 
tout cela manque entre 
Jordils et Hôtel de Ville. 
Rétrospectivement (pas 
rétroactivement) on se 
demande si on n’avait 

pas rêvé. Mais il reste la 
chanson :

C’est un petit plaisir que 
j’avais rencontré

Il était tout en pleurs sur 
le bord d’un fossé

Je l’ai m’né chez Jean-Da, 
qu’a su l’apprivoiser
Pour bien faire son  

mandat, ça va le motiver. 
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YVERDON-LES-BAINS

Les calculs du Petit Père-Vert
Quand vous envoyez un des ressortissants de vo-
trlichée région comme député au Grand Conseil à 
Lausanne, vous imaginez que celui-ci sera attentif 
à la fois aux besoins de la population du Canton, 
comme à ceux de la région qu’il représente. 
Logiquement, vous pensez aussi qu’avec ses prises 
de positions ou propositions, il fera progresser le 
bien-être de la majorité de ses concitoyens ou in-
terviendra pour une minorité oubliée des autori-
tés. Dépassé, vous êtes dé-pas-sé, bref vous avez 
tout faux. Car nous – gens du Nord vaudois – avons 
le privilège d’avoir mandaté au Parlement canto-
nal (comme les Yverdonnois l’avaient fait avant au 
Conseil communal de leur ville), un historien-ap-
prenti-censeur dont l’activité essentielle – dans l’un ou l’autre de ces organes délibérants – est de 
regarder travailler ses collègues – tous partis confondus – pour calculer combien de temps de parole 
ils occupent ou combien de lignes de p.v. sont dues à leurs interventions. 
Pour notre Petit Père-Vert (ainsi surnommé par ses collègues), peu importe ce qu’ils expriment, pro-
posent, réfutent ou appuient. Ce qui le gêne, c’est qu’ils aient des idées, et – de plus – les expriment. 
Ainsi  il a tout d’abord sorti sa calculette au Conseil communal de sa ville en comptant qui occu-
pait- municipaux compris – les lignes de tous les p.v. 2014, en les publiant dans un petit opuscule 
local qui s’essayait à mordre où d’autres avaient déjà piqué. Elargissant son champ d’action, il s’est 
mis au service d’un quotidien vaudois qui se dit indispensable – plus particulièrement de journa-
listes acquis à la cause rose-verte – afin de pouvoir étendre ses statistiques au Parlement siégeant à 
Rumine, histoire de varier les problèmes à résoudre. Mais ô horreur, voilà notre apprenti-censeur 
au chômage: le Grand Conseil s’est abstenu de siéger – faute de matière à traiter – durant un mardi 
de janvier 2016 et encore une autre fois, quelques semaines plus tard, à mi-février. Franchement, il 
y a de sacrés gâche-métier pour les amoureux du boulier!

«Ma relation avec la langue française 
est la même qu’avec ma femme. Je 
l’aime beaucoup, mais je ne la maî-
trise pas du tout…» 

Commandant de corps  
Aldo Schellenberg,  

cdt des Forces Aériennes suisses

Bulles de Champignac
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YVERDON-LES-BAINS

Heureux pays que le nôtre, où nombre de 
statisticiens passent leur temps à nous ra-

conter ce que nous serons, devien-
drons… ou pas! Une contrée du globe 
en feu, un dictateur qui fait des siennes 
et fait fuir les siens? Les réfugiés s’an-
noncent. Résultat: voilà les lignées de 
chiffres bousculées. Et nos statisticiens 
de frétiller de la calculette, et déjà 
se réjouir des commandes qui vont 
affluer! En somme, le malheur des uns 
fait le bonheur des autres. Et Yverdon-
les-Bains est la première à en profiter: 
elle possède le roi des statisticiens 
- parallèlement brasseur – politicien 
– qui y habite en famille. Car quand 
les yo-yos d’une population mouvante 
jouent à l’ascenseur, qui s’intéresse 
aux statistiques? Mais l’école vaudoise 
par exemple, très proche de notre 
statisticien-vedette, qui n’a donc pas 
à craindre pour ses affaires. Bref, les 
migrations, c’est un joli business qui 
tourne rond, à Yverdon!

Cécile rime avec … jubile! A un an de la 
fin de l’expérience tendant à éviter les 
quillées à nos jeunes, il était temps que la 
coordinatrice en chef de JECOS les éclaire 
sur le «comportement responsable» qu’elle 
attend d’eux: pour sa campagne 2014-2017, 
l’égérie de la «consommation raisonnable» 
a enfin trouvé le fil rouge, maintenant 
écrit blanc sur noir au tableau de service, 
leitmotiv qui accompagnera les actions 
de prévention de sa lutte contre l’alcoo-
lisme. Tactique: éloigner le producteur du 
consommateur en espérant que 
celui-
ci ne 
(re)
trouve 
pas le 
che-
min 
des 
caves… 
Santé!

P. Dessemontet
Joli business

CHIC, ON A TROUVE 
LE FIL ROUGE !

Ce numéro (079 297 48 xx) fait partie de la panoplie 
d’urgence de quelques journaleux en quête de lignes. 
Quant à vous, ne faites ce numéro que si vous avez 
des chiffres à communiquer: nombre de salades ven-
dues au marché, nombre de contraventions au sta-
tionnement, nombre d’habitants en transit…
A ce numéro Pierre fait de l’or avec tous ces 
chiffres… et il les interprète. Donc on le sollicite. Une 
trente-millième habitante à Yverdon, dis Pierre, t’en 
penses quoi? Un parking à Yverdon? Dis Pierre, tu 
gares où ta trottinette? Un syndic PLRY à Yverdon, dis 
Pierre, comment t’expliques cette anomalie? La faisabilité d’un projet estampillé AggloY, dis Pierre, tu 
fais passer où ta passerelle? Une défaite socialiste, dis Pierre…Heureusement que son co-religionnaire 
Jean-Louis a une saine idée de la statistique «Elle est au politicien ce qu’est le réverbère à l’ivrogne, il 
le soutient plus qu’il ne l’éclaire». Dis Jean-Louis tu penses quoi des «statistical survey-alcoolics»?

Allo, allo, Pierre, quelle nouvelle ?

FROMAGES & cie
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C’EST PAS SPORT

L’ancien mentor d’Yverdon Sport Vitorio Bevilacqua 
traverse une passe difficile. Car Don Vito sans club, 
c’est un peu comme un pilote de formule 1 sans voiture. 
Heureusement, il maintien d’étroits contacts avec le 
sport, comme vous pourrez le constater sur la photo ci-
contre, entre l’épouse d’Alexandre Bernetti, fer de lance 
du grand YS d’une belle époque, et sa chère Cathy, 
ancienne étoile du volleyball helvétique.

Malgré les sourires de circonstance, Don Vito traverse 
une phase pénible. Il s’est retrouvé sur le banc de 
l’infamie pour avoir dit crûment à l’intendant du Stade Municipal ce que beaucoup pensent. Entre un 
passionné de football et l’employé de la Ville, cela ne pouvait que déraper. Allez expliquer à un jardi-
nier qu’un terrain de football est fait pour jouer. On ne serait guère étonné de revivre un jour la même 
scène du côté des Vuagères. Car voyez-vous, jouer au rugby sous la pluie, c’est pas possible. Au sud 
de la ville, ils sont tellement motivés qu’on leur coupe carrément le courant. Au moins, lorsqu’un coup 
partira dans les parties, la nuit protégera l’auteur.

Vitorio déguste…

Un immense succès mais que de sueurs froides pour les organisateurs! C’est 
bien beau de monter une salle de spectacle dans une patinoire en gardant la 
glace sous un plancher. Mais le plancher refroidit par contact tandis que les 
spectateurs respirent et embuent. Résultat: le plancher devient aussi glis-
sant… qu’une patinoire. On ne pense pas toujours à tout, contrairement à 
ces concurrentes tessinoises, qui ont passé la nuit dans la halle du  Cheminet 
et qui se tenaient parfaitement au courant!

Les organisateurs de championnats  
de gymnastique ont eu chaud 

www.kartingvuiteboeuf.ch
024 459 19 22

BON
2 séries achetées = 1 série offerte

Sanitaire – Chauffage
Service réparations
Réseau eau + gaz

Ferblanterie – couverture

Tôlerie industrielle
Découpe laser & jet d’eau

1422 Grandson 1400 Yverdon-les-Bains
Tél. 024 447 47 80



LA FERME
Rue de La Plaine 15 

Yverdon- les-Bains
Tél.  024 425 66 56

www.lafermeyverdon.chch

René Grosjean

Garage des Uttins

Rue des Uttins 36
CH-1400 Yverdon-les-Bains
Tél. 024 445 26 27
Fax 024 445 46 39
rene.grosjean@bluewin.ch
N° TVA CHE-112.492.395

La Grenette Sàrl
1, Rue du Four
1400 Yverdon-les-Bains

Tél. +41 24 425 25 56
grenette@bluewin.ch

Fermé dimanche et lundi soir

Plat du jour
• Servi avec potage et dessert
• Spécialités :
 fondue au fromage et Malakoff
• Steak de bœuf
• Filet de porc, sauce moutarde
• Salades diverses

Ouvert
chaque 1er dimanche du mois

Advert_Floreyres.pdf   1   16.02.14   12:18

Ernest Gabella SA
Champs-Lovats 19
1401 Yverdon-les-Bains www.gabella.ch

info@gabella.ch

Tél.: 024 424 11 99
Fax: 024 424 11 98
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Mobilité et urbanisme

Au temps où il sévissait (sur ordre 
vraisemblablement), Luc T. (nom connu 
de la rédaction) fermait le Pont de 
Montagny sans même s’être rendu sur 
place… Un trait de crayon sur un plan 
c’est si facile. Le même Luc concoc-
tait un réaménagement de la rue des 
Remparts. 
Opposition de Stop aux Bouchons, 
négociation, protocole d’accord… et 

que je n’en fais qu’à ma tête, et qu’avec l’aide de ma Sylvie de cheffe 
j’entremêle les voies de circulation, et que je t’envoie promener Stop 
aux Bouchons, et que je te perds les dossiers avant d’aller mettre de 
l’ordre à Fribourg. 
Aujourd’hui il a fallu le bon sens du commandant Pittet qui s’est plan-
té au milieu de la route et qui a tout de suite vu clair. Fielmann fait 
des miracles! Le tiers des erreurs de Luc aux Remparts est aujourd’hui 
corrigé (à vos frais citoyens!) et SAB attend la suite de pied ferme…. 

En piste

Rue St-Roch, centre St-Roch, passage St-Roch… Yverdon 
n’a pas résisté à la contamination du saint montpelliéran 
et voghérien.  Grand protecteur d’innombrables 
confréries, spécialiste en tempêtes (tempeste) et 
maladies (peste), ce saint devrait bien venir au secours 
d’un grand malade… le passage qui porte son propre 
nom. Tout comme le saint qui mourut dans une cellule 
dont il ne put sortir, le passage sans issue se bute au 
remblais des voies CFF et ce ne sont pas les subventions 
déjà accordées par la Confédération qui vont rattraper 
d’un coup de baguette magique vingt ans d’accumulations 
d’erreurs de suivi. De gauche comme de droite, des 
élus se sont refilés la patate chaude, ont manqué 
les occasions, bref se sont loupés dans les grandes 
longueurs… et les chefs de service successifs ont regardé 

les trains passer. Et voilà 
qu’au nom de la mobilité 
douce une commission du CC 
a creusé le sujet et relancé 
le train. Markus regarde le 
ciel d’où ne viendra pas le 
secours «Gloria in excelsis 
(diva), St-Roch, sors-moi de 
cette impasse!»

Et dire qu’on a encore 
35 km de bande autocol-

lantes à poser

St-Roch, Saint protecteur

Attend,  
pas si vite, 

 j’maîtrise plus!

Ça a quand  
même plus de tenue  

qu’un parking à vélos!

«Quand je vois comment 
les cyclistes 
roulent, quand 
je vois leurs 
têtes fragiles 
pédaler à toute 
vitesse au-dessus 
d’un macadam 
prêt à les recevoir 
et à les expédier en chaise roulante…» 
� Dr Philippe Vuillemin,  
� député, Lausanne

Bulle de Champignac
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Mobilité et urbanisme

Il y a quelques années sur les réseaux sociaux 
avait été lancé un jeu débile: «la route de 
contournement c’est…». L’armée des mé-
diocres avait répondu avec enthousiasme, 
rivalisant de platitudes pour compléter la 
phrase. Alors qu’on ne cesse de requalifier 
du côté d’URBAT voilà que chacun y va de sa 
requalification personnelle pour cette route, 
réseau collecteur, collectrice, desserte, élé-
ment structurant du trafic... 
On voit même réapparaître les mesures 31 et 
32 d’AggloY. Vox populi, tu as dérangé et tu 
déranges encore. 

S’il y a un collège 
de la Passerelle 
à Yverdon il n’y a 
cependant pas que 
les canaux à franchir 
et il faut aussi faire 
avec la grande régie 
fédérale des CFF. Les 
potentiels usagers 
du quartier Gare-Lac 
mériteront un jour de 
bénéficier d’une liaison 
douce directe depuis 
le front de Gare jusqu’à 
leur école ou à leur domi-
cile. C’est donc dans une 

vision anticipatrice qu’URBAT et sa glorieuse muni-
cipale lancent un projet avant-gardiste. Imaginez 
une passerelle reliant à très bonne hauteur les 
deux rives du fleuve CFF, noble et esthétique 
entreprise avec deux tours monte-charges aux 
extrémités, que l’ADNV ne tardera pas à mettre au 
programme du sightseeing local.
Ajoutez-y les barrières anti-envol, les murs anti-
bruit, la signalétique, les régulateurs de flux et 
les mesures de ralentissement. Dessemontet qui 
ne pouvait souffrir de voir les voies CFF en contre-
plongée depuis la rue de l’Ancien Stand pourra 
tout à loisir les contempler au travers de lucarnes, 
en plongée directe, à moins qu’à cette hauteur il 
n’ait le nez dans le brouillard, les oreilles au givre 
et les joues à la bise.
En fait rien ne pressait de parler de ce pré-pro-
avant-projet et ce tapage est juste là pour détour-
ner l’attention. Mais de quoi au fait?

La route de  
contournement c’est…

Passerelle sur les voies
Il y avait plus de trois ans qu’ils aspiraient à ce 
que fonctionne enfin la commission «urbanisme 
et mobilité» créée par le regretté DvS. A 19h15 
précises, Pierre-Statisticomath et Daniel Stop 
aux Bouchons (dans l’ordre d’arrivée) attendaient 
sagement au Château, dans la salle Pierre Cuarny 
(sic sur la convocation!),  que ne débute la séance. 
Suspectant avec perspicacité (à eux deux ça fait 
quand même un peu plus de 200 de QI) qu’il y avait 
un bug, vu qu’ils restaient désespérément seuls, 
ils font feu de tous les moyens à leur disposition 
pour éclaircir la situation. C’est Daniel qui emporte 
la mise avec dans le haut-parleur de son mobile 
une sévère remise à l’ordre de Valérie: «Vous 
foutez quoi, on vous attend depuis plus d’un quart 
d’heure!» «Comme mentionné sur la convocation 
on est au Château et vous, vous êtes où?». «Mais 
salle Hermès comme c’est écrit sur la convoca-
tion… à URBAT!».
Pierre était à pied, Daniel à vélo (on ne change pas 
de bonnes habitudes…), c’est donc à pied que les 
deux conseillers, un tantinet furax, ont pris la di-
rection de St-Roch. Et, à défaut de les avoir récon-
ciliés avec la dite commission, ça les a au moins 
rapprochés (urbanité). Aujourd’hui encore ils se 
demandent qui a eu cette bonne idée d’oublier de 
leur envoyer une convocation rectificative. 

Vous foutez quoi ?

Mes solutions radicales

1. Pour les pendulaires, des parcs à voitures dans 

les noues du quartier des Isles (on évacue une fois 

tous les cent ans!) et sur le tracé réservé le long de 

Stoll côté Lac (parallèle à la rue de Montagny). 

2. Un réseau de tapis roulants: Bouby-Rolls-Gare 

/ Romand-Gare / Midi & Casernes-Gare / Passage 

St-Roch-Gare.

Si j’étais urbaniste...
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Le Pittet Venizelos (PV) 
Si vous le ramassez, le risque n’est pas bien 
grand… il est en matière supposée malléable. 
Mais vous risquerez quand même un PV pour 
agression sauvage d’un bien public. La dénomi-
nation PV est en étroite relation avec la pater-
nité de l’objet. L’auteur de cette fausse bonne 
idée de sécurisation de la bande cyclable (en 
attendant qu’il ait une 2e fausse bonne idée de 
sécuriser le piquet avec des bacs à fleurs…puis 
une 3e avec un poteau indicateur des pots de 
fleur, puis un écriteau de déviation du trafic, 
etc.), l’inventif Venividizelos (venu - vu - fait du 
zèle) a bénéficié de la complicité compréhen-
sive d’un presque plénipotentiaire en matière 
de signalisation obstacluante. Il y a de quoi vous 
dépiter d’avoir des idées!

Mobilité et urbanisme

On a déjà augmenté le nombre de lignes de TRAVYS, 
le nombre de bus, le nombre de places mises à disposi-
tion… alors voilà une brillante idée. On va augmenter la 
cadence. Déjà que plusieurs bus sont quasiment vides on 
va automatiquement de fait réussir à augmenter encore 
ce nombre de bus vides. Bravo à celles et ceux qui avec 
MM. Valceschini 
et Mamin n’ont 
pas peur du 
ridicule. Et avec 
un peu de mal-
chance ils pas-
seront par la 
Rue d’Orbe!

Le piquet de la Rue des Jordils
obligé de se déguiser et de prier
pour qu’on ne lui rentre pas dedans !

Le piquet de la Rue des Jordils
obligé de se déguiser et de prier
pour qu’on ne lui rentre pas dedans !

Le piquet de la Rue des Jordils
obligé de se déguiser et de prier
pour qu’on ne lui rentre pas dedans !

«Un km… d’une rive à l’autre...». Non ce n’est pas 
Mississipi River de Peyrac mais, c’est quand même 
«de la rive des rêves à celle de la construction».
2018, 2019 pour la mise en service… qui dit mieux ? Il 
est vrai que talonné par les éperons de sa municipale 
Markus commence à se réveiller et à secouer son staff. 
Il y a urgence. JECOS se plante avec le para-scolaire en 
raison de l’insuffisance de locaux, la démographie a 
des envies de galop, Gare-Lac attend son projet-phare 
et des grincheux commencent à s’exciter: «ça devait 
se faire vite,  à un prix raisonnable, surtout sans sous-

sol, sur un terrain de la Ville » et voilà que les retards 
se sont accumulés et que les obstacles se sont préci-
pités. Pensez: ce terrain ne serait théoriquement pas 
constructible, le projet retenu étrangement comporte 
du sous-sol. Pas simple d’être architecte de la Ville 
par les temps qui courent. 
Et bien c’est URBAT qui maintenant doit courir après 
de fumeuses explications et on aura besoin d’une 
entreprise générale qui rentre dans la cible bud-
gétaire car il ne faudrait pas que le coup du TBB se 
répète. Markus…appelle St-Roch!

Collège des Rives (aux anciens Arsenaux !)

Augmenter  
la cadence

Cette fois, ça y est! Le RER atteint Ste-Croix grâce à 
de nouvelles rames de train et le maillage du réseau 
urbain est une véritable réussite. Certains illusionnistes 
voudraient même encore augmenter la cadence. Peu 
importe que, excepté les heures de pointe, les véhicules 
soient vides. L’important, c’est que ça roule. A ce jeu-là, 
c’est pire que le Casino. Car sans les billes des contri-
buables, TRAVYS pourrait à peine financer les pneus des 

véhicules. En effet, le taux de couverture –
la part assurée par la contribution du voya-
geur – a chuté à moins de 20%, un record! 
Au point où on en est, certains préconisent 
la gratuité des transports. Bien évidem-
ment, ce ne sont pas ceux qui les financent.

 C’est bonbon!TRAVYS



Haldimand 81
Tél. 024 423 01 01

1400 Yverdon-les-Bains

STATION SERVICE
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Notre Guy

Dire que c’était inespéré tient de l’euphé-

misme. Reléguée en division inférieure au 

terme d’une législature, la députée au Grand 

Conseil vaudois, désormais conseillère natio-

nale, de Champvent, a retrouvé le Palais fédé-

ral. L’élection de son collègue Guy Parmelin 

au Conseil fédéral a valu à la première des 

viennent-ensuite un retour en grâce. Accueilli, 

comme il se doit, avec un sourire majestueux. 

Alice c’est un peu comme le Lausanne Sport: 

une équipe-ascenseur qui joue juste, avec peu 

de moyens, mais qui assure.

Alice au pays  
des merveilles

C’est la réponse du berger à la bergère. Ou 
plutôt du vigneron aux âmes chagrines. N’en 
déplaise à un hebdomadaire alémanique 
soutenu par le plus grand parti de Suisse, les 
Romands persistent, signent et revendiquent 
leur latinité, dans tout ce qu’elle peut parfois 
avoir de plus festif.
Ainsi, le bon Canton de Vaud a fait mon-
ter dans les plus hautes sphères de la poli-
tique fédérale un nouveau parangon de la 
Welcherei assumée. Celui-ci porte haut les 
couleurs les plus chères à son canton. Pas 
celles de son écusson, non. Mais blanc et 
rouge (comme ça rien ne bouge!) que Guy 
Parmelin cultive, vinifie, et 
emporte dans ses valises 
pour mettre enfin de la 
lumière dans la grisaille 
des séances du Conseil 
fédéral. Et peut-être, espé-
rons-le, un peu de fantai-
sie dans ses travaux. 
� Et… santé ! 

Le triomphe de  
la Welcherei 

«Un prix forfaitaire a été convenu pour les 
castrations et stérilisations de chiens et chats 
errants… ou de personnes démunies!» 

Courrier des 
Bêtes, 

périodique 
de la SVPA

Bulles de Champignac



16

Avec la disparition du 
Conseil communal d’Yver-
don de LA GAUCHE de la 
gauche dès le mois de 
juin, la vie politique de ce 
Canton a perdu une part de 
son originalité. 
La première tricoteuse 
du Grand Conseil, Hélène 
Grand – dont les aiguilles 
ont frétillé pendant les 
débats du parlement, alors 

qu’elle confectionnait la 
layette de son nouveau-né 
– n’a pas réussi à conser-
ver son écurie de jeunes 
poulains. 
Pourtant installés au pre-
mier rang de la gauche du 
Conseil communal d’Yver-
don, les ex-futurs conseil-
lers peuvent tenter de se 
reconvertir dans la culture 
POP! 

E l e c t i o n s  c o m m u n a l es  2 0 1 6

Présider le Conseil communal n’est pas une sinécure en journée d’élections. Elle 
est d’abord trahie par une fuite informatique qui balance sur la place publique les 
résultats sous embargo. Ainsi Catherine peine, dans une conférence improvisée, 
à lire sa feuille de résultats, ayant vraisemblablement à chaque instant un senti-
ment de redite inutile, face à un public déjà largement informé. Deuxième trahison 
lorsqu’une erreur liée à quelques voix introuvables reporte de plusieurs heures la 
publication des résultats du Conseil communal. La faute à «pas de chance»!

Grande agitation à la Grange où le PLR re-
prend des forces après le succès enregistré à 
la Municipalité. 
En bout de table de ladite Muni, Mouquin 
donne de la voix. Une journaliste de la TV 
romande tente d’interroger notre syndic dans 
un chahut de bon aloi auquel Mouquin prend 

bien sûr bonne part. Rendu attentif par 
une table voisine sur 
le rôle difficile de 
la presse Mouquin 
s’interrompt pour 
lancer un tonitruant 
«Silence!». 
On n’est jamais aussi 
bien servi que par soi-
même!

Silence !

Petite journee pour  
une GRAND(E) yverdonnoise

Échec aux 
chèques
A Yverdon-les-Bains, le candidat-président 
PS Pierre Dessemontet a constaté à 
ses dépens que dans sa propre ville on 
n’aime pas forcément ses commentaires 
illustrés paraissant chez tous ses petits 
copains proches de la gauche-caviar, que 
ce soit au Matin Dimanche, à 24heures, 
à l’Hebdo et autre porteur de l’«III» 
(Internationale Intellectuelle Intimiste): il 
ne suffit pas de vendre inlassablement des 
tommes pour faire tout un fromage…

Comment se gâcher une belle journée

•	 «Les absents, on a l’impression qu’ils ne 
sont pas là ce soir sur la glace…» 
� Marc-André Berset, 
� commentateur sportif, RTS

•	 «Ma mère se met souvent les gens à dos, 
car elle n’hésite pas à les attaquer de 
front» 
� Antoine Orsini,  
� conseiller municipal, Genève

•	 «Sage-femme, c’est un métier où l’on donne 
tout ce que l’on a: à la fin d’un accouche-
ment, on est aussi vidée que la maman!»  
� Marie-Thérèse Adjaho, 
cheffe des sages-femmes du CHUV, Lausanne

Bulles de Champignac
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E l e c t i o n s  c o m m u n a l es  2 0 1 6
Un président heureux

Weilherr s’était 
fait un peu asti-
quer au cours 
d’une petite 
revue interne 
au PLR. Juste 
un peu dicta-
torial parfois. 
Mais quel ré-
sultat! A l’in-
tention des 
concurrents 
malheureux 
du PLR le 
Bourdon a 
réussi à se procu-
rer son pense-bête. 
Avec lui ça ne rigole pas tous les jours…

COMMENT TRANCHER AVEC TROIS PLACES EN JEU? MOI, CARMEN, NATACHA, JEAN-CLAUDE… 
Carmen Tanner: Je suis obligé d’y passer…
Jean-Claude Ruchet: Y faudrait pas qu’il finisse aux sociaux, déjà qu’on a Olivier…
Natacha Ribeaud-Edhabi: Refaire le coup de Balet… c’est risqué.
Moi, Pierre Dessemontet: Si Lausanne téléphone d’ici à ce soir avec une proposition…  
Mais si Lausanne ne téléphone pas? Et bien, il reste Genève… Venividizelos y va bien!
Quoi? Qu’est-ce que j’apprends… on n’a que deux places! 

On sent que ça ne va pas 
tarder. Gloria songe à se reti-
rer du Grand Conseil pour se 
consacrer pleinement à ce qui 
sera son activité principale à 
partir de l’été, un dicastère 
à Yverdon-les-Bains. Mais…
euh…
n’était-ce 
pas déjà 
le cas au 
cours 
de cette 
législa-
ture? 

DEmission

Dilemme à deux places! Vous m’écoutez?

«Weil Er will, was Heer will, wie Herr will»
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  T’es d’Yverdon si... tu piques

No s t a l g i e

Intempéries

D é c a l é
On vous l’avait dit, que PoliceNV avait bien besoin de renfort!

Une publicité suggestive pour  dire que ...

Un p’tit geste, m’sieur-
dame, pour soutenir 
la diversité culturelle 
et les réformes 
orthographiques?

Et dire qu’il s’en trouve toujours pour dire que rien ne bouge jamais… Tiens, même la Place d’Armes 
envisage enfin de redevenir ce qu’elle était avant d’être transformée en parking!

...Ça se passe 
à l’étage…

Tu montes ?

Quand les éléments se déchaînent, c’est de toute beauté.

Pour ne pas faire 
mentir les préjugés 
sur le Nord vaudois…

Les pieds dans l’eau, c’est de toute beauté.
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YVERDON-LES-BAINS

D’aucun la pensent arriérée et pas-
séiste. L’Union démocratique du Centre 
est parfois capable de surprendre par 
des signes de modernité inattendus. Il 
est ainsi apparu que non seulement le 
grand parti était capable d’aligner des 
jeunes femmes sur ses listes électorales, 
mais que ses membres savaient même 
utiliser des ordinateurs pour en «pho-
toshoper» le portrait:

L’UDC, un parti moderne! 

Vente - Location - Antennes satellites

UN SERVICE DE QUALITÉ  
DEPUIS 1981

Il y a encore une marge de pro-
gression, cela dit. Maîtriser le 
lissage sur Photoshop, c’est bien. 
Penser à travailler sur le nom du 
fichier s’il est destiné à appa-
raître sur internet, c’est mieux. 
Car du point de vue de l’élec-
teur, voter pour «la bichette 
photoshopée», ça ne fait fran-
chement pas très sérieux… 

Citoyen votant, 
sépare l’ivraie du 
bon grain ! Ce n’est 
pas à Yverdon que 
le PLR est le plus 
féroce pour vouloir 
poser ses fesses sur 
un moelleux siège… 
de conseiller.

SPLIT-ting La Salle du conseil 
in MMCLose

Pauvre TV régio-
nale pourtant si 
proche du Ciel: se 
retrouver à côté du 
pêché... Enfin, on 
ne choisit pas son 
voisinage... qu’on 
aurait aimé plus 
sage!



TRAVYS partenaire  
de vos loisirs 

  

Forfait « Train – Bus – Ski » Le « forfait transports et remontées 
mécaniques » vous permet d’aller skier cet hiver sur le domaine 
« Sainte-Croix - Les Rasses », au départ d’Yverdon-les-Bains. 

Ligne Yverdon – Sainte-Croix Profitez du confort de nos nouvelles 
rames et d’un départ toutes les 30 minutes, durant une grande partie 
de la journée.  

La Traverse Laissez-vous tenter par une sortie exceptionnelle à bord de 
notre voiture-restaurant, pour un repas de fête ou une sortie 
d’entreprise ! La Traverse accueille les groupes jusqu’à 32 personnes 
durant toute l’année.                                     

www.travys.ch 
 

TOUTE L’INFO
DE VOTRE RÉGION

5 FOIS PAR SEMAINE !
• Info régIonale • Culture • SoCIété • SportS

• entreprISeS • VIe pratIque • eVénementS

Votre InformatIon...
VoS loISIrS...
notre
paSSIon !

Du lunDI au VenDreDI - JeuDI (touS-ménageS)
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YVERDON-LES-BAINS
Rétroactivité radioactive

Le préavis flirtait avec la radioactivité. Des indemnisations 
pour municipaux en fin de mandat, cela pouvait faire 
sens. Un pointu de l’informatique qui a tout lâché pour 
devenir syndic ne reprend pas du jour au lendemain la 
lecture du livre de sa profession à la page où il l’avait 
quittée dix ans auparavant et un prof de latin aura 
besoin de sérieux cours de mise à niveau pour reprendre 
l’enseignement d’une langue en perpétuelle évolution. Pour faire court, à part quelques râleurs 
estimant  que la vie est un  risque permanent (on est tous des grutiers de l’existence) et que le citoyen 
assume ses risques sans filet de sauvetage, le Conseil communal, coaché par Jean-Da et cornaqué 
par Pierre, était prêt à se montrer bon prince…pour l’avenir de ses représentants… mais pas pour la 
rétroactivité. Quid? Un édile a mis la main à la pâte rédactionnelle d’un règlement en 2011. Fort de ce 
règlement il perd le plaisir de diriger et se retire avec ses indemnités… plus justement pensait se retirer 
avec ses indemnités. Hélas, il ne l’avait pas bien lu et c’est amputé de plusieurs dizaines de milliers de 
francs qu’il incite la nouvelle Muni  à repenser son propre réglement mal fichu et à l’assortir d’une 
rétroactivité. Les juristes (au moins Gilliéron) ont dit non et courageusement le CC a dit non aussi. 
Dessemontet n’a pas transformé son essai. Desse…descendait?

Qui a réussi à transformer les promesses en 
intentions? B. Russi et…! Car il a répondu à la question 
«Vous êtes-vous engagé à garder tout le personnel» 
par un «J’ai toujours eu cette intention comme celle 
de mettre de l’ordre dans la gestion… J’ai constaté 
quelques petits doublons, deux chefs cuisiniers, deux 
directeurs, deux...» A la bourse de la réorganisation, 
une intention c’est presque une demi-promesse et une 
promesse c’est ce dont s’est contenté le (la) chargé(e) 
de la «liquidation» qui a d’ailleurs failli déclarer: «J’ai 
toujours eu l’intention d’obtenir des promesses… et 
beaucoup d’intentions, est-ce que ça ne ferait pas 
l’équivalent de quelques promesses?» Chiche! Fair-play ?

Y’a d’la joie!

On ironise parfois avec les gens qui 
ont leur avenir derrière eux. Ce n’est 
pas de Marco qu’il pourrait s’agir 
puisqu’il vient de confirmer sur Max 
TV ses projets pour les vingt pro-
chaines législatures (rien que ça !), 
notamment pour ce qui concerne la 
renaturation du cours de la Thièle. On 
espère qu’il prendra tout son temps…
pour ce voyage au très long cours.

Voir loin
Ils n’arrêtent pas de parler de dynamique, de développement, 
mais n’hésitent pas à saborder le moindre projet qui n’est pas de 
leur sauce. Dernier en date, la prolongation de l’ouverture de 
la patinoire pour y accueillir un centre de formation et, pour-
quoi pas, d’excellence, dans le domaine du patinage artistique. 
Faire du froid pour les patineurs, c’est du gaspi! Et pourtant, 
ces donneurs de leçons consomment du froid avec leurs appa-
reils de congélation, de l’électricité comme tout le monde, et ils 
n’hésitent pas à prendre le volant d’une voiture ou monter dans 
un avion. Ces pisse-froid veulent-ils simplement se donner bonne 
conscience? On préférerait qu’ils montrent l’exemple!

Les Verts pissent froid



Rue du Petit-Ran 19 – 1045 Ogens
021 887 74 30
solcreations@bluewin.ch www.solcreations.ch

GeneuxDancet

TOITURES ASPHALTAGE

ISOLATION ÉTANCHÉITÉ

Jean-Daniel Tharin

36, Près-du-Lac Tél.  024 425 89 89
1400 Yverdon-les-Bains Fax  024 425 65 00

  
                     

www.pittet-machines-vaud.ch
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D’abord on liste tout ce qu’on pourrait imaginer faire, 
puis on chiffre par dizaines de millions jusqu’à frôler la 
déraison. Ensuite on trafique pour paraître un peu réa-
liste. Ainsi après avoir confondu promesses électorales, 
exigences cantonales, volonté populaire et dadas doctri-
naires on doit bien revenir sur terre. Alors Jean-Da sortit 
la guillotine et le Conseil communal ne put que prendre 
connaissance et acte. Jean-Da a coupé la bonne moitié. 
Déjà rien que pour réaliser cette moitié il va en passer 
des municipalités, et les calendes grecques mériteraient 
leur pendant vaudois. Mais parfois il vaut quand même la 
peine de lire les petites lignes. Coteau-Est entre Pomy et 
HEIG-VD, 24 millions à voter. Tiens, tiens, quelques-uns 
auraient-il l’idée de couper en deux le quartier et d’em-
pêcher une possible liaison dans le secteur ? Les Bains, 
Cordey, Villette, Haldimand, tous vont apprécier ! Et que 
voilà une belle occasion de relancer une initiative…. Les 
Yverdonnois adorent! 

Plan des investissements

YVERDON-LES-BAINS

Ce site offre une belle gale-
rie de portraits. Il fait la part 
belle au dit beau sexe. Les 
textes sont beaux, rédigés 
dans un vocabulaire choisi, 
le démarquage du machisme 
politique est subtilement ré-
alisé. Les belles pages vides 
sont une invite à l’engage-
ment. A lire avec modération.

Coup de cœur  
Politiciennes.ch

De plus «24heures» 
a découvert (voir la 
légende sous la photo) 
qu’elle était également 
municipale libérale-
radicale à Avenches. Ce 
n’est plus de l’addition, 
mais de l’addiction!

Si Pierre 
Hunkeler 
n’avait pas 
été trop 
occupé ail-
leurs (ah ces 
retraités!), 
nul doute 
qu’il aurait 
prêté main 
forte au 
duo pour 
empêcher 

la tente du PS de s’envoler. 
Pour celle de Gafner le mal était déjà fait! 
Si pour une fois Cochand sourit presque 
sur une photo c’est soit parce que Jean-
Louis en avait une bonne à raconter soit 
parce que Jean-Louis posait le premier 
pied sur le projet de Fondation yverdon-
noise pour le logement.

People

sans o eau 

?

E n q u ê t e s  d e  l ’ i n s p e c t e u r  P e s s i n ,  a u x  é d i t i o n s  B Z z z
1 )  T1 :  My stè re  aux  P as -P er dus : qui à vo lé R émy?
2)  T2:  e t qu i a m ême vo lé la ch aînette de Daniel?

?



Votre spécialiste VW - AUDI

 

519
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   PROGRAMME DES BRANDONS

À partir de

18h16	 Repas à 1 thune !
	 300 papets vaudois sous la cantine*

21h16	 Grand concert gratuit de Sonalp

00h16	 Au lit, car le W-E sera bien rempli

11h16	 Ouverture officielle des Brandons
	 �sur la place Pestalozzi avec les 

Guggenmusiks présentes

12h16	 Repas sous la cantine*
	 �Menu à Fr. 14.– salade mêlée, cuisse de 

poulet rôtie, pommes rissolées, légumes

14h16	 Tous à la place Pestalozzi!
	 Lâcher de ballons avec animations pour 
	 les enfants et folle bataille de confettis  
	 pour petits et grands.
	 Animation des guggens dans le
	 centre-ville (jusqu’à minuit)

15h16	 Bal des enfants sous la cantine*
	 Animations et danses + concours
	 costume avec nombreux prix

18h16	 Repas sous la cantine*
	 Menu à Fr. 14.– salade mêlée, émincé 
	 de boeuf au curry thaï, riz créole

20h16	 Cortège nocturne avec les Guggenmusiks  
	 et le Bonhomme-hiver.
	 Parcours: formation à la rue de la 
	 Maison-Rouge, puis cortège en direction  
	 de la place Pestalozzi, rue du Lac, rue du 
	 Collège, rue du Milieu, place Pestalozzi.

Suivi de la mise à feu du Bonhomme hiver,
	 soirée sous la cantine, concert des 
	 Guggenmusiks, bars, rostis, musique

23h16	 Concours de costumes

10h36	 Concert apéro sur la place Pestalozzi, 
	 verre de l’amitié au son des Guggenmusiks
	 En cas de pluie, sous cantine

12h16	 Repas sous la cantine*
	� Menu à Fr. 14.– salade mêlée, rôti 

vaudois, pommes mousseline, légumes

14h16	 Grand cortège des Brandons
	� (classes, chars, groupes, Guggenmusiks, 

etc.)
	� Parcours: formation sur les rues de la 

Plaine et St-Roch, puis direction Plaine, 
place Pestalozzi, rue du Milieu, rue du 
Collège, rue du Lac, Ancienne Poste, rue 
des Remparts, rue du Casino, avenue de 
la Gare, Cantine*.

16h16	 Concert de fin sous la cantine*
	 Résultats du concours-cortège

19h17	 ... Rendez-vous en 2017!

Vendredi 11 mars 2016

Samedi 12 mars 2016

Dimanche 13 mars 2016

* La cantine est sur la place d’Armes,  
côté Théâtre Benno Besson

Les Guggenmusiks participant à cette édition:

La Niouguen’s Yverdon-les-Bains

Les Cradzets Yverdon-les-Bains

Les Piit Bulh Monthey (VS)

La Pacotière Broc (FR)

Les AJT Neuchâtel (NE)

Les Los Pepinos Gimel (VD)

Les Rhy-Gusler Schaffhouse (SH)

Les Fröschegugger Saint-Silvestre (FR)

Les Los Bambinos Orbe (VD)



ORBE

La place du Marché, elle était vide: devant 
nous marchait le guide, Henri, urbaniste local 
déclaré. Il parlait en phrases sobres de la 
Révolution locale, un centre vivant et attrac-
tif. On l’attendait impatiemment, on a ri, on a 
beaucoup parlé, on voulait tout savoir, Henri 
traduisait: réaménagement, mixité, citoyen-
neté, le bien-vivre ensemble. On a chanté. On 
a débouché du vin de chez nous et on a dansé. 
Et quand la place fut vide, les gens étaient par-
tis, on est resté seuls avec notre guide, Henri. 
Que reste-t-il des belles envolées? La place du 
Marché est à nouveau vide, à court d’idées…
y’a plus de sous…Adoubé syndic par le titu-
laire actuel, il pourrait bien, face à un cœur 
de la cité déserté et décliné au passé, devoir 
chercher «écho» dans ses chers quartiers en 
périphérie.

N’écoutant que son cœur, et un peu aussi 
ses attaches urbigènes, Dominique, grande 
ordonnatrice du tourisme régional, a eu la 
bonne idée de contribuer à la renaissance 
de Guignard. Ainsi, à l’occasion d’un grand 
événement touristico-médiatique, le mégalo-
pâtissier d’Orbe fait un retour triomphal dans 
la capitale régionale. Nul lieu n’était mieux 
indiqué que l’Aula Magna pour le retour du 
prince de la Prairie tombé en disgrâce.
Cette intrusion aussi imprévisible que sur-
prenante a provoqué un véritable tollé dans 
la corporation locale des maître-queux. 
Dominique a sans doute oublié qu’on ne 
ressert pas de si tôt un plat qui sent le 
soufre.

URBA ET ORBI GUIGNARD EXCITE  
LES GROGNARDS

En un tournemain le gaz a été rayé du registre 
des biens communaux rémunérateurs et il y avait 
comme une odeur d’œufs pourris dans la salle 
du Conseil communal de la Cité des deux pois-
sons. C’est en se bouchant le nez que nombre de 
conseillers communaux ont voté l’abandon défi-
nitif d’une honnête rente annuelle. Et pourtant 
cette dernière aurait pu se révéler fort utile pour 
les finances publiques, en ces temps difficiles. 
Il est piquant (con gaz por favor!) de relever que 
ce projet a été défendu par le Major municipal, 
socialiste déclaré hostile à l’abandon de toute 
richesse publique et à sa vente au secteur privé. 
Mais n’était-ce pas ce même Mayor qui conduisait 
il y a quelques années un cortège d’opposants à 
la sortie de ce même gaz du giron communal? Il y 
a des tours de mains qui prennent plus de temps 
à réaliser que le pivotement de la girouette de 
l’intérêt personnel. Et s’il déclinait ses intérêts…
en un tournemain?

Quand le gaz  
sent le soufre

Dans un  
parking public 

d’Orbe
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Village exemplaire, Giez a accueilli une famille de réfugiés syriens 
début décembre. C’était un peu la Saint-Nicolas avant 
l’heure. Car l’ancien roi de l’eau à bulles d’Henniez a eu les 
larmes aux yeux en découvrant les images de l’exil des chré-
tiens d’Orient. 
Rouge de colère, le petit Nicolas a sonné la réaction en séance 
de municipalité. Ni une ni deux, le village devait montrer 
l’exemple et accueillir une famille en exil. Touché, le syndic 
a offert un appartement. Et Nicolas donne de son temps pour 
favoriser l’intégration. Il y a des couennes pires que celles de 
Giez. Mais cela n’a pas porté chance au petit Nicolas!

Un centre de promotion de la race canine pour-
rait s’ouvrir sur la colline aux casernes avec pour 
objectif la récupération de taxes canines éludées. 
Il est question d’y développer une nouvelle for-
mation à la détection de chiens non déclarés. 
S’inspirant d’un mixte «Fondation Barry» et 
«chiens détecteurs en tous genres», le concept 
tient dans un apprentissage canin à ne pas réa-
gir en présence de la vignette signalant un chien 
à bord. En effet selon une récente décision des 
autorités tout propriétaire de chien devrait arbo-
rer une vignette sur sa boîte aux lettres. Le chien 

détecteur apprend à reconnaître la vignette et à 
ne pas manifester alors que d’ordinaire il aboie 
lorsqu’il sent la présence d’un ou d’une congé-
nère. Ainsi le chien aboie utilement, uniquement 
lorsqu’il sent une présence non déclarée. 
Il reste cependant un os car le chien détecteur 
n’est pas à même de lire la date de validité de la 
vignette! Donc soit on la parfume chaque année 
à l’odeur d’une viande différente soit un cours 
complémentaire sera donné à l’accompagnateur 
du chien pour que le mentor puisse se prononcer 
sur la validité du non-aboiement de son cabot. 

CHAMBLON: J’ABOIE DONC TU PAIES

GIEZ: UN VILLAGE, UNE FAMILLE...

Tél. 024 447 42 00 – www.candlandi.ch



GRANDSON

UDC: C’est parti pour Raphaël: Il persiste
UDC: Jacques-André , papa et grand-papa. Elle 
n’est pas belle la vie? Et Nic-ole?
PLR: François, fini d’être «dépité» au Grand Conseil
PLR: Francesco, certain qu’il sait se faire une bonne 
pub. A confirmer!
PLR: Evelyne, sa pédagogie largement acquis (LA).
PLR: Antonio, gauche ou droite, on l’aime.
PLR: Dominique, toujours prêt à prendre un coup 
de LAT. Il doit persévérer!
VERT: Métille, pleine d’énergie, mais eaux troubles 
à épurer.
PS: Nathalie, sera certainement aux petits soins.

A la muni... en une phrase

Lors du repas de soutien du PLR, des candidats au 
National auraient eu un point commun: Les bouchons!
Carole récolte les bouchons… de liège.
Pierrette les freine, par son comité «stop aux bou-
chons».
Maximilien les évite en conseillant le train et en tire 
quelques fois!
Lors d’une telle campagne les candidats se doivent 
de participer à de nombreux apéros. De ce fait ils 
seraient devenus des ambassadrices et ambassadeurs 
des vins vaudois.
Pour Maximilien, en général, il faut une bonne 
éthique… tte, bien qu’il affectionne le jus d’eau chré-
tien, il aurait mis de l’eau dans son vin.
Vin blanc: un Dézaley… chemin de fer.
Vin rouge: Il apprécierait le vin des Croisés, mais son 
grand cru préféré serait «Noir de Lys, domaine Terre 
Neuve».
Vin mousseux: le Satyre ni Dieu ni Maître du do-
maine du Satyre de Begnins.
Pour Carole: pas de bouchon synthétique qui lui 
donnerait mal à la capsule. Il lui faudrait du non 
filtré, mais pas assez à son goût.
Vin blanc: Les Nones en local. Les trois maisons de 
Tartegnin car cela aurait été Grandson, Lausanne et 
Berne.
«Chasselas pas» disait son mari Yannick.
Vin rouge: les milles et une nuit, car elle vivrait un 
conte de fées.
Vin mousseux: la grande réserve de la Chapelle car 
elle ne serait pas prêt d’y aller.
Pour Pierrette,  il lui faudrait une cave ou une garde-
robe de couleurs … de vins.
Elle apprécierait des robes bien arrondies avec une 
touche rochailleuse.
Vin blanc: Domaine Bec D’or, un chasselas de la 
Côte ou Lettres de noblesse du Chablais.
Vin rouge: Domaine du Crochet, un Merlot.
Vin mousseux: Clair Obscur de la Cave de Bonvillars.

Cette année la châ-
telaine Sylvie a reçu 
un cœur cousu main 
de la part de son 
dieu, soit le grand 
Chris(t).
Afin de le recycler 
pour la fête des 
Amis, Chris s’était 
dissimulé dans les 
artères de sa prin-
cesse. Il aurait eu 
à cœur de rece-
voir la vingtaine de 
couples. Encore une fois, Sylvie aurait bien délé-
gué la créativité !

Au cœur de la  
St-Valentin au Château

Les candidats ne 
perdent pas le Nord…
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Grande messe PLR à la salle des quais à Grandson. Dominique Willer œuvre à la manœuvre 
avec en vedette américaine Olivier Français et quelques autres. En point d’orgue final le 
régional de l’étape, le Ste-Crix Pascal Broulis. 

Pascal prépare son discours sur le vif, prend des notes sur les propos tenus et sourire conte-
nu (l’impôt heureux ça aide), se prépare à une prise de parole vraiment de circonstance. 
Ne voilà-t-y pas que Dominique un peu tendu réussit à l’oublier et renvoie subitement les 
congressistes supposés fatigués vers leurs pénates. La salle se lève comme un  seul homme. 
Impossible de rattraper la gaffe. Pascal, à l’image du Monsieur de Mesmaeker de Gaston 
Lagaffe, déchire ses notes.

Dommage, les échos recueillis auprès des commensaux assurent que les propos auraient été 
brillants. «On n’a pas eu de chance!»

Broulis passe son tour

François Gonin, candidat au Conseil communal de 
Grandson, serait un habitant de Champagne com-
blé par son activité à l’alpage de la Grandsonnaz. 
Après un premier dépassement de 600’000 francs 
sur le budget de 2013, la compresse est remise sur 
la réfection du toit pour 2016. 
La municipale en charge du dossier, Pascale Fischer, 
en quittant la commune, aurait certainement évité 
quelques futures tuiles. Par contre avec François, 
ils auraient brassé suffisamment d’air pour alimen-
ter les futures éoliennes. 

La Grandsonnaz,  
un refuge (dé)râpe

La gendarmerie vaudoise chercherait à sauver sa peau. 

Le chef de poste de Grandson serait quelque peu 

«dépittet» de voir des crevasses. L’institut aurait d’ail-

leurs repris les locaux en toute beauté et sans se faire 

«aguicher».

Sara et Maria 

auraient bon 

dos de reluire 

«la peau lisse»!

Allô, la peau lisse?

...Nicole Helfer, la présidente 
de la section UDC de Grandson, 
aurait repris des couleurs. En 
vain. En effet, la photo de sa 
campagne, en noir et blanc, ne 
l’aurait pas permis de bien se 
développer.

Quant au nouveau conseiller 
fédéral, sa fonction l’oblige à 

se méfier des «bombes»!

Il préfère les blondes...
Le FC Grandson a 

récolté suffisamment 

de points pour être en 

tête du premier tour 

du championnat de 2e 

ligue.
L’entraîneur, Carlos 

Rangel, aurait, par 

contre le poing moins 

facile. En effet, en 

tapant sur la table 

du vestiaire, il aurait 

tenté de motiver son 

équipe de pingouins, 

en devenant manchot!
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Céréale au toucher un peu rude, Orges 1430 se développe gentiment. Zone villas 

profitant de l’immédiat voisinage d’un battoir éminemment accueillant, parc «fac-

teurchevalesque» de l’imprévisible et inventif Bernard Duvoisin, déchetterie-mo-

dèle survolée par les escadrilles de l’aéro-modéloclub, piste en herbe du même 

club régulièrement tondue par l’une des têtes laitières d’un proche du terrain, 

bref un sympathique village qui n’échappe hélas pas aux rigueurs de notre temps. 

L’heure est à la sécurité et aux mesures préventives. Outre une commission 

de gestion, le village dispose d’un duo procédurier et fouineur…Qu’est-che? 

Imaginez une patrouille mixte, 

parcourant les pages de mises 

à l’enquête, visitant les chan-

tiers, inspectant les masures, 

remplissant des fiches, exerçant une citoyenne mission 

de contrôle et de dénonciation des infractions…

Avec zèle, de préférence à la nuit tombée, le Kodak en 

bandoulière, le duo agit… qu’écris-je… le duo sévit. 

Les statistiques d’un site de recherche auraient recensé 

un nombre inhabituel de consultations de la rubrique 

«drones». Depuis certains ont ressorti leur flobert! 

Orges: UN VILLAGE SOUS SURVEILLANCE

Village au fond de la vallée, loin des chemins loin 
des humains…. C’est à doses homéopathiques que 
la Ville en reprend. 
Depuis que le mal a été identifié dans les temps où 
Ruchet ignorait que les élèves de Gressy étaient 
également les élèves d’Yverdon, la Poste main-
tient un lien de survie. Son Gruet vient livrer au 
PLRY, ses agriculteurs empruntent le Pont de la 
Chèvre, sa raisinée mobilise les têtes dirigeantes 
yverdonnoises, ses salles publiques font le bon-
heur des familles en recherche d’un lieu ou célé-
brer une petite fête, bref Gressy devient un quar-
tier modèle. 
Au bénéfice de son exception culturelle, le petit 
quartier consomme Energie Romande, aligne le 
prix de ses terrains agricoles sur ceux d’Yverdon-
les-Bains, et pourrait bien un jour planter une 
rallonge pour sa fibre optique au PST. Le progrès 
urbain est en marche.

Gressy: feu la brousse?

Locaux non conformes

Cheminée trop basse

Le Bourdon tient à disposition de la Muni d’Orges pour affichage au pilier public les éléments de preuves.
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Le cambriolage d’Au Bon Temps, boutique de la rue du Milieu 

spécialisée dans les dessous féminins et haut lieu de l’érotisme «soft» 

yverdonnois, n’a pas laissé tout le monde de marbre. A la veille 

d’une retraite qu’elle tarde à mériter, Sylviane était très attristée 

de voir s’envoler ainsi son bas-de-laine. Même si elle sourit à l’idée 

que ses objets du désir vont mettre en valeur de beaux corps dans 

d’autres contrées. Craignant de voir dépérir cette Diva du commerce 

yverdonnois, le coquin de service a eu l’idée de lancer un concours 

pour relancer l’affaire. Selon une information sûre de l’essaim des 

butineuses, d’aucuns parleraient d’un fantasme collectif, le sponsor de 

cette opération d’image ne serait autre que le président de la SIC. Rien 

d’étonnant, car notre Laurent est un jouissif !

Un grand sensuel

Les activités du théâtre de planches et de toile posé 
au bord du lac se sont évanouies il y a une année, 
laminées par les fausses notes survenues entre mu-
siciens, ce qui a laissé cet abri culturel sans (re-)
connaissance. La tentative d’en faire un paradi-z’eaux 
n’a duré que quelques jours – l’été dernier – puis a 
tourné court. Sous la conduite experte et structurée 
qu’on lui connaît, la ministre de la Culture yverdon-
noise Nath Ci-gît a réuni les éminences grises de l’ad-
ministration communale yverdonnoise pour trouver 
une vocation nouvelle à cet éphémère théâtre. 
Retrouvé dans une poubelle du voisinage, voici le ré-
sultat du remue-méninges organisé entre ces élites, 
aucune réaffectation n’ayant manifestement fait 
l’unanimité des participants à cette journée de travail.  

Refuge pour les cols-verts?
- Trop inconfortable, pauvres bêtes!
Propositions d’affectation et qualification:
1.	 Refuge pour les cols-verts du voisinage (trop in-

confortable, pauvres bêtes)
2.	 Vélo-drive MacDonald pour les weeks-ends d’été 

(pas de capitalisme alimentaire à cet endroit)
3.	 Lieu de couvaison pour les cygnes du bord de 

Thièle (mauvais signe à la faune sauvage )
4.	 Abri pour les vélos des Verts yverdonnois, afin de 

garder sec leur fragile séant (proposition vraiment 
cul-cul)

5.	 Lieu de célébration de mariage pour bobos en veine 
d’originalité (officier d’état-civil pas d’accord)

6.	 Bureau de PRG, grande prêtresse yverdonnoise de 
la navigation (…pis quoi encore ?)

7.	 Futur hangar à outils-tracteurs-tondeuses du 
Service des Travaux dès déménagement STE «Aux 
Parties» (à revoir dans 10 ans)

8.	 Nouveau Bar Rouge (et blanc) pour les nostalgiques 
d’Expo.02 (consulter d’abord Nelly Wenger)

9.	 Garage pour drones utiles au repérage des fu-
meurs de joints fréquentant les bords du lac (3e 
poste de police d’Yverdon ?)

10.	Transformation en une base pour les pêcheurs en 
rupture avec L’Ecaille (c’est quoi et entre qui, ces 
bringues ?)

11.	 Reconstruction en une véritable scène pour un fes-
tival d’été (ah, noooon, le boulot que ça va nous 
donner, ce festival…)

12.	illisible
13.	 illisible
14.	illisible
15.	 illisible

N.B. Les suggestions 12 à 15 sont illisibles, le papier 
semblant avoir pompé les restes de bières ou autres 
liquides consommés durant cette mise au vert.

GRAND GLOUP… POUR PETIT GLOBE !

De source sûre, ce n’est pas des sous-

vêtements qui ont été dérobés au 

Bon Temps, mais bien des armes.



Pizzeria - Restaurant

Rue du Pré 10 • Yverdon-les-Bains
Tél. 024 425 42 82 • www.don-camillo.ch

Menu du jour à Fr. 16.-
Tous les mercredis: 

Langue de boeuf, sauce câpres
Tous les vendredis:  

Filets de perche, frites, salades

Ouvert tous les jours
de 8h à 23h

Restauration midi et soir

Yverdon-les-Bains
024 425 27 76


